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Il a eſté enleuéde la force de l'angºiſſº é dº

la condamnation mau qui racontera ſa dºººr

ila eſtérºtranchédela terre des viuans, & laplºvº

lui ſtaduenue pour le forfait demonPºPº

'Issv E que nous at

tendons eſt excellen

te:en ce qu'elle n'aura

#, point d'iſſue, & la fin

que nous eſperons , en
#) ce qu'elle ne finira

$ point» qu'elle durera à

touſiours. Duree rc

quiſe à la felicité , comme vne de ſes pro

prietés principales:car la vraye felicité doit

eſtre parfaite : & elle ne le peut eſtre ſi elle

ne dure à perpetuité. , .
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Les philoſophes Payens ont eu aſſez de

ſentiment de cette verité, pourreconoiſtre

que les honneurs, richeſſes, & autres auan

tages mondains , eſtans choſes periſſables,

ne doyuent eſtre eſtimez la felicité ou le

ſouuerain bien de l'homme : mais ils n'ont

point eu aſſez de conoiſſance de la vraye

felicité pour lui aſſigner vne duree perpe

tuclle.Ils n'en ont parlé qu'à demi-bouche,

Ils ont eſtimé fairc beaucoup , d'aſſeurer,

que le ſouuerain bien ne nous peut eſtrera

· ui facilement.

Il n'y a que l'Eſcriture ſaincte qui enpar
le aſſeurement & auec verité. Elle ſeule

nous aprend que l'iſſue que nous attendons

n'aura point d'iſſue,ſera ferme,durera cter

nellemét.C'eſt ce que nous enſeigne l'Apo

ſtre au quatrieme de l'Epiſtre aux Romains,

Pour cette cauſe, dit-il , eſt ce par foy, à ce

ue ce ſoit par grace , afin que la promeſſe

§ aſſeuree à toute la ſemence. Et com

ment aſſeuree, ſi elle ne duroit à touſiours?

Mes brebis ne periront iamais, diſoit Ieſus

Chriſt au dixieme de S. Iean:nul auſſi ne les

rauira de ma main. Et pourtant auſſi, au

meſme verſet , la vie qu'il leur donne cſt

qualifiee Eternelle. Mais qu'y a il d'eſgale

duree à l'eternité : Ici ont lieu les qualitez

donnees par S. Pierre à l'heritage que nous

eſperons.heritage, (dit-il,) qui ne ſe peut

con
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contaminer, ni fleſtrir , conſerué és cieux

pour nous. -

Sans cette doctrine, imparfaite ſcroit à

iamais noſtre conſolation. Et ſi le bien qui

nous eſt promis,n'eſtoit que pour vn temps,

meſme en la iouiſſance d'icelui,noſtre con

dition ſeroit à deplorer.Vne perſonne tra

uaillee de fieure intermittente, n'a point

acouſtumé d'eſtre ſans chagrin, meſmes en

ſon bon iour & durant l'intermiſſion. Car

clle eſt abatue des accés prccedens, & tra

uaillee par l'apprehenſion des ſuiuans. De

meſme, ſi l'iſſue que nous attendons en nos

maux n'eſtoit qu'vne intermiſſion, l'appre

henſion du mal ſuiuant ne troubleroit elle

point noſtre ioye Quelle fut l'angoiſſe du

peuple d'iſrael , qui ne fut point pluſtoſt

ſorti dela ſeruitude d'Egypte, qu'il ne ren

contraſt en teſte la mer rouge,& qu'il n'euſt

en queué l'armee des Egyptiens? Auſſi poſé

le cas,que Dieu nous euſt deliurés de la ſer

uitude du peché, & que deſia nous euſſions

cheminé quelques iours en liberté, aucc fe

licité, ſi eſt-ce que noſtre ennui ſurmonte

roit noſtre ioye,ſi nous auions à tomber de

rechef ou és mains de nos ennemis ſpiri

tuels,ou és abyſmes de la mort eternelle.

Alors donc ſera parfaite noſtre conſola

tion,quand nous croirons que la fin laqucl

lc nous attendons à tous nosmaux ne fini
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· ra point,que nous ne r entrerons iamais au

mal, que iamais nous ne ſortirons de la fe

licité.

Cette doctrine excellente nous eſt enſei

gnee en diuers endroits de l'Eſcriture. Et

nous la pouuons aiſement puiſer de noſtre

texte : ſi nous ioignons les paroles d'icelui,

auec celles qui ont eſté expoſees en l'exhor

tation precedente. Le Prophete nous a dit

que Chriſt a eſté enleué de la force de l'an

geiſſe, & de la condamnation : c'eſt à dire,

qu'il a eu heureuſe iſſue à tous ſes maux. Et

maintenant il adiouſte, Qui eſt ce qui racºn

tera ſa durte?comme s'il diſoit, L'iſſue du Fils

de Dieu n'a point d'iſſue,ſa deliurance dure

cternellement.

Or cn examinant le ſens des paroles de

noſtre texte, nous auons monſtré queplu

ſieurs anciens ont mal à propos allegué ce

paſſage,pour prouuer ou la gencration eter

nelle de Chriſt, ou ſa conception miracu

leuſe. Que cependant le Prophete ne parle

ni de l'vne,ni de l'autre.

- Aüons auſſi obſerué , que quelques vns

employent ces paroles, pour condamner le

ſiecle auquel Chriſt a eſté crucifié,comme ſi

le Prophete demandoit, Qui pourroit ſuffi

ſamment reciter,ou bien auoir aſſez en hor

reur & execration la cruauté enragee de la

generation qui a crucifi: le Fils de Dieu?
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Qui plus eſt nous auons fait voir que les

autres prenét ces paroles du Prophete, pour

marquer la grandegeneration, la poſterité

merueilleuſe, qui vient à Ieſus Chriſt, par

ſon cnleuement en gloire : comme ſi par

cette demande & exclamation le Prophete

diſoit,O queChriſt par ſon exaltation s'ac

querra pour iamais vne grande generation,

vne poſterité merueilleuſe!

. Bref, nous auons fait voir , que le vray

ſens de ces paroles,Qui eſt-ce qui racontera

ſa duree ? c'eſt comme ſi le Prophete diſoit,

Nul ne ſçauroit raconter combien durera

l'aage du Fils de Dieu. Lavie & le regne en

la iouyſſance deſquels il eſt pleinement en

tré depuis ſa reſurrection, c'eſt vne eterni

té:c'eſt vn aage qu'on peut croire par la foy,

mais non comprendre par l'intelligence:la

mort ne dominera plus ſur lui : & iamais il

n'y aura fin à ſon Empire , il regnera eter

nellement.

C'eſt la verité, dira quelcun, que comme

par les paroles precedentes le Prophete a

conclu§ iſſue du Fils de Dieu : de

meſme,par celle - ci ſa duree perpetuelle:

mais cela eſt dit pour Ieſus Chriſt Et à quel
droit nous pouuons nous attribuer le ſem

blable? - -

- Nous reſpondons que c'eſt à treſgrand

droict ſi nous nous ſouuenons de ce que Ie-,

- , *
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ſus Chriſt eſt à ſon Egliſe.Tcllement vni à

icelle, qu'il n'abien aucun auquel nous ne

participions. Si le chef, par le moyen des

nerfs,peut du cerueau communiquer à tous

les membres du corps & le ſentiment & le

mouuement : comment leſus Chriſt qui eſt

le Chef de ſon Egliſe , ne confereroit il

point à tous les membres d'icelle,comme le

mouuement aux ſainctes actions , auſſi le

ſentiment de ſes graces, la iouiſſance de ſes

benefices?D'Eden ſortoit vn fleuue pourar

rouſer le iardin, & de là ſe diuiſoit en qua

rre chefs. Et nous pouuons dire qu'au iar

din de l'Eternel, qui eſt ſon Egliſe, Chriſt

eſt vne ſource, qu'il eſt vn fleuue, qui pour

arrouſer toutes les plantes de ce iardin ſe

diuiſe és quatrc chefs marquez par l'Apo

ftrc au premier de la premiere aux Corin

thiens, où il eſt dit que Chriſt nous a eſté

fait de par Dieu , ſapience, iuſtice, ſanctifi

cation,& redemption.Arrouſez de ces fleu

ues, nous ſentons la verité de ce que dit S.

Iean au premier de ſon Euangile,De la ple

nitude d'icelui nous auons tous receu &

grace pour grace. Auſſi comme là haut le

Pere ſera tout en tous, ainſi qu'il eſt dit au

quinzieme de la premiereauxCorinthiens,

de meſme Chriſt ici bas en ſon Egliſe eſt

· deſia tout en tous, comme l'enſeigne l'Apo

ſtre autroizieme des Coloſſiens.Or comme

- nous

|
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hous ſommes en lui, afin d'apporter beau

coup de fruictide meſme il eſt en nous,pour

nous communiquer tous ſes benefices.

Et cctte participation de l'Egliſe à tous

les benefices de leſus Chriſt , nous eſt clai

rement repreſentee en l'Eſctiture par la ſi

militude du mariage. Chriſt eſt l'Eſpoux,Nous

ſon eſpouſe. Il y a mis ſon affection. Et pour

lui nous auons oublié la maiſon de noſtre

pere , ainſi qu'il en eſt parlé au quarante

cinquigme Pſeaume, le vous ai, diſoit l'A-

poſtre appropriés à vn ſeul mari, pour vous

preſenter comme vne vierge chaſte àChriſt.

Le contract de ce mariage ſpirituel, c'eſt

l'Euangile. Et les clauſes ſont,qu'il fe char

ge de tous nos maux,pour nous combler de

tous ſes biens. Lui qui eſtoit plus beau

u'aucun des fils des hommes, s'eſt rendu

§ forme : ſans apparence : afin que nous

renantcomme dans nos ordures & au mi

licu de cette honte , deſcrite au ſeizieme

d'Ezechiel, il nous rendiſt vne Egliſe glo

rieuſe, n'ayant tache, ni ride, ni autre telle

choſe,mais qui fuſt ſaincte & irreprehenſi

ble. Lui qui eſtoit treſ-riche, auquel apar

tient toute puiſſance au ciel & en la terre,

s'eſt comme deſpouillé de tout ce qu'il poſ

ſcdoit , afin que rien ne manquaſt à noſtre

abondance; voire de nous qui,comme il eſt

dit au troifieme de l'Apocalypſe, croyions
- X.- -

-
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eſtre riches, n'auoir beſoin de perſonne, &

ne conoiſſions point que nous eſtions mal

heureux,& miſerables, & pauures, & aueu

gles, & nuds. Liſez ce que ſainct Paul dit»

au huictieme de la deuxieme aux Corin

thiens, Vous cognoiſſez, dit-il, la grace de

noſtre Seigneur Ieſus Chriſt, aſſauoir qu'il

s'eſt rendu pourepour vous; combien qu'il

fuſt riche,afin que par ſa pauureté vous fuſ

ſiez rendus riches. Lui qui eſtoit anoblien

toute vertu,ains la vertu meſme:lui qui ai

meiuſtice & hait meſchanceté; lui qui n'a-

uoit point cognu peché; a eſté fait pcché

pour nous, afin que nous fuſſions iuſtice de

Dieu en lui : voire pour nous qui auſſi c

ſtions autresfois inſenſez, rebelles, abuſez,

ſeruans à diuerſes conuoitiſes & voluptez,

viuans en malice & enuie , dignes d'eſtre

hais& haïſſans l'vn l'autre.

Donc ce contract de mariage porte que

Ieſus Chriſt ſe chargera de nos maux, pour
nous combler de ſes biens. Comme donc

lors que ma conſcience m'accuſe de quel

que peché, ma foy repentante ſçait le reiet

ter ſur leſus Chriſt pour en obtenir le par

don : Auſſi, quand l'Eſcriture fait mention

des threſors & richeſſes du Fils de Dieu, ie

ſçay que i'y ai ma part : donc que s'il a eſté

cnleué de l'angoiſſe,c'eſt afin que i'aye heu

reuſe iſſue : que ſi ſa durce eſt perpetuelle,

c'eſt
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t'eſt afin que ie ſois aſſeuré, qu'il me con

ſeruera à iamais.

Il y a plus: Car ſi meſme l'aneantiſſement

du Fils de Dieu, nous eſt auantageux, pour

quoi ne le ſeroit point ſon exaltation， Et ſi

nous auons à nous conſoler en ſes maux,

pourquoi non de ſçauoir que de tous ſes

maux il eſt eſleué pour iamais à vne gloire

ineffable, àvne felicité eternelle. Si en ſa

pauureté il nous enrichit , ſi en ſa laideur il

nous embellit, fi chargé de pechez il nous

iuſtifie,ſi ſon humilité eſt noſtre gloire,fi ſa

meurtriſſure eſt noſtre gueriſon, ſi ſon an

goiſſe eſt noſtre ioye , ſi ſes douleurs ſont

noſtre repos , brefſi ſa mort eſt noſtrevie,

ſeroit-il eſleué de l'angoiſſe & pour iamais

pleinement entré en la iouyſſance d'vne vie *

d'vnregne dont on ne peut raconter la du

ree, pour nous laiſſer croupiren pauureté,

en laideur,en peché,en opprobre, en meur

triſſure, en angoiſſe, en douleurs, brefen la

mort.Certes puis qu'il eſt ſorti de l'angoiſ

ſe nous aurons heureuſe iſſue : & puis que

nul ne peut raconter ſa duree, auec lui nous

viurons & regneronseternellement.

I'adiouſteencor cette raiſon : Si Ieſus

Chriſt pour des raiſons conuenables à ſa

ſageſſeveut qu'icibas nous ayons part à ſon

angoiſſe , nous voudra-il point auſſi nous

enlcuer d'icelle s'il veut que nous mourions

2
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auec lui, n'eſt-ce point auſſi afin qu'auec lui

nous viuions eternellement?La conſequen

ce eſt tresferme : car Chriſt ſeroit-il noſtre

Eſpoux,& pour nous venu au monde,ſeule

ment pour nous y faire du mal?

, Or qu'il vueille que nous ayons part à ſon

angoiſſe, l'Eſcriture n'enſeigne rien de plus

formel,elle veut que nous y ayons part por

tans la croix d'icelui:& cela en deux ſortest

L'vne en ſouffrant patiemment toutes les

afflictions qui nous vienent de dehors:

L'autre en combatant contre noſtre propre

chair, & crucifiant tous les iours nos con

uoitiſes vitieuſes.

, Pour la premiere eſpece,n'eſt-il point dit

que pour§ il nous eſt donnégratuitement

• de ſouffrir: que les oppreſſions ſont l'entree

au royaume de Dieu : que ceux qui veulent

viure ſelon pieté en Ieſus Chriſt ſouffrirót

perſecution : que nous aurons angoiſſe au

monde : que nous y pleurerons : que nous y

lamenterons. Et ſainct Pierre au deuxieme

de ſa premiere, ne dit-il pas formellement

que nous ſommes appellez pour eſtre affli

ez & endu1er en bien faiſant , que Dieu

rend plaiſir. Puis il adiouſte : Veu auſ

ſi que Chriſt a ſouffert pour nous.nous laiſ

ſant vn patron, afin que vous enſuiuiez fes

, traces. -

Et pour l'autre Eſpccc lc mcſme Apoſtre

- - 3ll
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4tl chapitre quatrieme veut que comme

Chriſt a ſouffert en chair, & a deſiſté de pe

ché , nous auſſi au temps qui reſte en chair

ne viuions plus ſelon nos conuoitiſes. Et S.

Paul au cinquieme des Galates aſſeure que

ceux qui ſont deChriſt,ont crucifié la chair

auec les affections & conuoitiſes d'icelle.

Ailleurs l'Eſcriture nous dit que comme

Chriſt eſt mort pour nous; auſſi faut-il que

le vieil homme meure en nous: & qu'eſtans

enſeuelis auec Chriſt en ſa mort par le bap

teſme , pareillement auec lui nous chemi

nions en nouueauté de vie. •.

Puis donc que Chriſt veut que nous a

yons part à ſon angoiſſe ; & en combatant

contrenous,&en tupportant pluſieurs affli

ctions : ne voudra-il point auſſi qu'a la fin,

que pour touſioursjnous ayons part à ſa de

linrance glorieuſe? Certes , comme dit S.

Iean au troiſiene de ſa premiere quand

Chriſt ſera apparu, nous ſerons ſemblables

à lui. Quoi que nous ſoyons enfans de

Dieu, ſi eſt-ce que ce que nous ſerons n'eſt

point encor apparu. Nous fommes morts,

& noſtre vie eſt cachce,aucc Chriſt cn Dieu:

mais auſſi,Quand Chriſt, qui eſt noſtre vic,

aparoiſtra,lors nous auſſi aparoiſtrons auec

lui engloire.

Donc comme des paroles precedentes,

qui nous marquent l'Exaltation du Fils de

-

X 3
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Dieu,& ſon heureuſe iſſue,nous auons con

clu la noſtre : auſſi maintenant de ſa duree

perpetuelle nous recueillons la perpetuelle

conſeruation de l'Egliſe. Comme donc,

ource que Chriſt a eſté enleué de l'angoiſ

§ ſerons auſſi arrachezaux afflictions,

& mis en repos : de meſme diſons, puis que

nul ne peut raconter la duree de noſtre

Chef, nul auſſi la duree de ſon corps qui eſt

l'Egliſe.

Or nous inſiſtons ſur cette doctrine,

pource qu'elle eſt fort importante & en ſoir

& à raiſon des conſequences de nos aduer

ſaires.

Or eſt cette meſme doctrine de la duree

de l'Egliſe conſiderable tant pour cette vie,

que pour la vie à venir. Et c'eſt choſe conue

nableà la dignité de noſtre Chef,& à la ve

rité de ſa parole que pour l'vn & pour l'au

tre ſiecle nous ſouſtenions la perpetuelle

duree de ſon Egliſe. Et à la verité, puis que

le Chefvit eternellement,permettroit il ou

la mort de tout le Corps,ou meſme la perte

de quelcun de ſes§ Sans ceſſe il re

gnera icibas parmi les ſiens, & les ſiens rc

gneront là haut auec lui eternellemenr.

Et ſi cela conuient à la Dignité du Chef

non moins à la verité de ſa parole. Auſſi

pouuons nous aiſément verifier l'vn & l'au

tre poinct. L'vn touche cette vie & noſtre

- 1 Il-
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inſtruction : L'autre la vie à venir & noſtre

conſolation.

Tour cette Vie donc nous diſons que tan

dis que le monde durera, il y aura touſiours

des fideles en terre : Et qu'il eſt impoſſible

d'aſſigner aucun temps,auquel le monde ait

eſté entierement deſtitué de fideles. Et cer

tes le monde ne ſubſiſte que pource qu'il y

a des fideles. Le monde,qui pourſuit la rui

ne des fideles, doit aux fideles ſa conſerua

tion. Car quand Dieu les aura tous appel

lez , il bouleuerſera le monde : ne plus ne

moins qu'vn architecte,lequel apres que ſa

vouſte cſt affermie, ou ſon baſtiment ache

ué, démolit les inſtrumens qui lui auoyent

ſerui à l'eſtançonner, & met au loin le reſte

des materiaux qui ne lui ſeruent plus de

rien. Donc tandis que le monde dure, du

mondemeſme Dieu choiſit des pierres,qu'il

rend pierres viues pour le baſtiment de ſon

temple ſpirituel. Picrres qu'il ne prend

ointtoufiours envne meſme carriere:Ains

· il les choiſit de diuerſes nations, ores en vn

lieu,ores en vn autre, ſelon qu'il plaiſt non

au voulant,non au courant;mais à ſa ſageſ

ſe & miſericorde. Et comme toute ſaiſon

n'eſt point eſgalement propre à baſtir,com

me la rigueur du temps interrompt quel

quefois, & fait ceſſer l'ouurage : De meſme
ce baſtiment ſpirituel dont# Chriſt eſt

4
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& le fondement permanent à touſiours, &

la maiſtreſſe pierre du coin, vniſſant en ſoi

les Iuifs & les Gentils,tous peuples & na

tions de laterre:de mcſme,di-ie,ce baſtimét

n'a pas touſiours meſme progrés, meſmes

auançemens. Et tout§que la Lune n'eſt

iamais arreſtee en vn meſme lieu,& ne pat

ticipe point touſiours egalement à la lu

miere du Soleil, ains faitbeaucoupde cir

cuits & eſt ſuiette à diuers changemens: De

meſme l'Egliſe de Dieu en terre ne demcu

repas touſiours à mcſme poinct. Elle a ſes

acroiſſemens & decroiſſemcns: Elle change

ſouuent de lieu : Souuent elle eſt obſcurcie

par les vapeurs des hercſies : Souuent auſſi

elle ſouffre des eclypſes par les vapeurs dcs

perſecutions.

Cependant, quel que ſoit ſon eſtat, ce

poinct nous demeure conſtant & aſſeuré,

que Chriſt, duquel on ne peut raconter la

duree, conſerue auſſi la duree de ſon Egliſe,

& a touſiours des fideles en terre. En ce

monde meſme eſt touſiours vrai ce que le

Prophete dit à l'Eterncl au Pſcaume cent

deuxieme : Les enfans de tes ſeruiteurs ha

biteront prés de toi , & leur race ſera eſta

blie deuant toi.Et Ieſus Chriſt ici bas ſeroit

il Chefſans corps, ou fondement ſans edi

fice ? Que ſi l'Egiiſe defailloit du tout, que

deuiendroycnt les promeſſes de Chriſt, &

- -
ÇOIl :
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contre les portes d'enfer,& pour ſon aſſiſtã

ce iuſques à la conſommation du monde.

Auſſi cet article eſt du tout hors de con

trouerſe entre nous& ceux de nos aduer

ſaires,qui ſont les moins iniques,ou qui en

tendent le mieux noſtre doctrine : mais il y

a parmi eux pluſieurs ou ignorans ou mali

cieux, ou poſſedans ces deux qualitez en

ſemble , qui font vn amas & de paſſages &

de raiſons pour prouuer qu'ici bas l'Egliſe

ne peut iamais entierement defaillir. Et ce

la diſent ils contre nous. -

Mais c'eſt combattre en vain. C'eſt prou

uer ce qu'on leur accorde. Ou pluſtoſt c'eſt

pour nous rendre odieux : comme ſi nous

enſeignions que le monde puiſſe eſtre ſans

fideles.Auſſi y a-il des principaux docteurs

d'entr'eux qui reconoiſſent qu'en, cela on

nous faittort, & que nous ſouſtenons auſſi

bien qu'eux la durce perpetuelle de l'Egli

ſe de Dicu en terre. - -

| Mais ces derniers eſtiment nous prendre

d'vn autre biais, tirans vne§

quence de la meſmc verité qu'ils accordent

aucc nous.Et voici comment.

Vous confeſſez,nous diſent ils, que com

me la duree du Chcfeſt perpetuelle , auſſi

perpetuelle doit eſtre meſmes en terre la

duree de ſon Corps, qui eſt l'Egliſe.Si cela

eſt,diſent ils, il faut donc que l'Egliſe toit
-
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touſiours viſible. Et de fait entre les mar

ques qu'ils aſſignent à l'Egliſe Catholique

(& d'icelle parlons nous maintenant) ils

diſent qu'elle doit eſtre viſible, de grande

eſtendue,& ayant vne ſucceſſion non inter

rompue. En tout cela ils s'abuſent lourde

ment, groſſierement : Parlent & contr'eux

& contre l'Egliſe.

Et de fait† ce qu'ils diſent que l'Egliſe

doit touſiours eſtre viſible : Comment aſſi

gner àl'Egliſe pour marque inſeparable ce

qui eſt non de ſon eſſence : mais , & repu

gnant à icelle, & non moins conuenable

alllX† les plus infideles. La forme de

l'Egliſe Catholique n'eſt pas d'cſtre Viſible

ains eſt d'eſtre Inuifible. Et pourtant au

ſymbole nous proteſtons croire l'Egliſe

Catholique. Or la foy eſt des choſes qu'on

nevoid point;dit l'Apoſtre au chapitre on

zieme des Hebrieux. Et l'Eſcriture oppo

ſant Cheminer par foy & Cheminer par

veuë,te monſtre (ſi tu n'es du tout aueugle)

que Croire & voir ſont choſes oppoſees.

Qui plus eſt l'Egliſe Catholique n'eſt com

poſee que des fideles.Ils ſont tels par la foy.

La foy a ſon ſiege au cœur. Nul ne peut

voir ni la foy ni les cœurs : ains Dieu ſeul

conoit ceux qui ſont ſiens. De tout cela

pourrois tubien recueillir quc l'Egliſe Ca

tholique ſoit viſible : ains ne recucillir

point
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point qu'elle eſt lnuiſible?Outreplus Chriſt

audixſeptieme de S.Luc, declare que le re

gne de Dieu eſt en nous : qu'il ne viendra

point auec apparence ou en ſorte qu'on le

† remarquer. Ailleurs il enſeigne que

esvrais adorateurs adoreront en eſprit &

verité. Et qui pourra diſcerner ſi tu es ou

vrai adorateur,ou bien hypocrite ? Et com

me Heli le Sacrificateur ſe trompa au iuge

ment qu'il fit d'Anne, eſtimant mauuais ce

qui eſtoit bon : Nete peut-il pas auſſi tous

les iours arriuer de iuger bô ce qui eſt mau

uais!Qui plus eſt,ſainct Pierre au deuxieme

de ſa premiere, appelle l'Egliſe ſpirituelle.

Orpourrois-tu bien de tes yeux corporels

voir vn baſtiment ſpirituel Auſſi l'Apoſtre

au douzieme des Hebrieux parlant de la

vraye Egliſe l'appelle celeſte, & oppoſe la

montagne de Sion à cclle qui ſe pouuoit

toucherà la main.Bref l'Egliſe eſt vn Corps

myſtique, on n'en peut voir ni le Chefnile

Corps:Non le Chef car entant que Dieu,il

eſt lnuiſible : & entant qu'homme il eſt au

ciel: Non le corps: car entant que Catholi

que,l'Egliſe ne s'aſſemble iamais: & quand

elle ſeroit aſſemblee,& que ta veuéte pour

roit porter à voir toute cette multitude : ſi

ne verrois-tu iamais ni le lien de ce corps

qui eſt l'Eſprit de Dieu & la foy;ni l'eſtroi

te liaiſon du chef auec les membres , &



332 Neufuieme sermon fur

des membres les vns auec les autres : Il cft

donc de l'eſſence de l'Eglife Catholique,

qu'elle ſoit inuiſible.

' Cependant Dieu, quand bon lui ſcmble,

aſſemble pluſieurs fideles de diuers endroits

du monde, par la predication de ſa parole,

ſous l'vſage des Sacremens, & ſous la diſci

pline Eccleſiaſtique : Et alors ces troupeaux

& aſſemblees particulieres ſont rendues vi

ſibles en cette forme exterieure de la parole

preſchce, des Sacremensadminiſtrés : & de

l'obciſſance rendue à la diſcipline,maistels

troupeaux ne ſont pas viſibles en leur for

me eſſentielle,& entant que fideles:car par

mi tels troupeaux combien y a il d'hypo

crites que ta charité croid eſtre fidelesi Or

comme cétte forme exterieure , dont nous

auons parlé, touche nos ſens exterieurs ; &

par ce moyen fait que l'Egliſe eſt rendue vi

ſible, auſſi ne peut-elle eſtre de l'eſſence du

vrai fidele, puis qu'il peut aduenir à vn lu

das en vn temps de bien preſcher, meſmes

auec miraclcs , & en l'autre de trahir ſon

maiſtre. Il peut aduenir à vn Demas de ſui

ure pour vn temps l'Apoſtre S. Paul,maisa

-pres de l'abandonner par l'amour du pre

· ſent ſiecle.

le di bien plus, c'eſt que quelque viſible

que ſoit vne Egliſe , par ſes marques exte

ricures: ſine l'eſt-elle qu'à ceux qui ont des

yeux3
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yeux, voire les yeux de l'entendement. El

le n'eſt iamais veué par ceux de dehors : les

Turcs la voyent-ils ? Certes ils s'y range

royent.

Comme donc le Soleil viſible en ſa clar

té eſblouit les chaſſieux, & eſt du tout inui

ſible aux aueugles, De mcſme l'Euangile

clair en ſoi & manifeſté aux eſleus pour ſe

pouuoir ranger à l'Egliſe de Dieu : ce meſ

me Euangile eſt couuert à ceux qui periſ

ſent , aux incredules eſquels le dieu de ce

ſiecle a aueuglé les entendemens,à ce que la

lumiere de l'Euangile de la gloire de Chriſt

( qui eſt l'image de Dieu ) ne leur reſplen

diſt. -

Vouloir donc ſouſtenir, pource que l'E-

gliſe dure touſiours, qu'elle eſt auſſi touſ

iours viſible, c'eſt comme qui voudroit que

les accidens ſeparables d'vn ſuiet, n'en fuſ

ſent point plus ſeparables que les cauſes in

ternes leſquelles conſtituent l'eſſence d'i-

celui.Pource que le Soleil eſt touſiours,eſt

il pourtant touſiours ſur noſtre horizone

Ou, pource que la Lune a duré dés la crea

tion du monde , a-elle touſiours eſté cn ſon

plein, ou bien l'as tutouſiours veuë? C'eſt

comme qui diroit qu'vn homme n'eſt plus

homme, s'il n'eſt touſiours ou ſçauant, ou
riche, ou en ſanté. • " - -

Encor ce mot : Si cette forme viſible eſt
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vraye marque de l'Egliſe : elle lui eſt donc

eſſentielle. Si eſſentielle : elle lui conuient

donc en tout temps. Et ſi cela eſt, que nos

aduerſaires nous monſtrent où eſtoit cette

forme viſible de l'Egliſe au temps dont il

cſt parlé au quinzieme du ſecond liure des

Chroniques,où il eſt dit que pluſieurs iours

ſc ſont paſſez entre ceux d'Iſsel ſans le vrai

Dicu,ſans Sacrificateur enſeignant, & ſans

Loy : car le verſet ſuiuant monſtre que cela

ne peut eſtre entendu des dix lignees : & de

fait depuis leur reuolte,elles ne ſont iamais

retournees à l'Eternel.

Mais nos aduerſaires en cela ne parlent

pas ſeulement contre l'Egliſe : ains auſſi&

rincipalement contr'eux meſmes: car puis

qu'il eſt aiſé de monſtrer que tous les prin

cipaux poincts qui conſtituent auiourd'hui

la religion Romaine, & qui la ſeparent de

la creance que les Apoſtres nous ont enſei

gnee,ont leur origine pluſieurs fiecles apres

la venue de Ieſus Chriſt:qui nous empeſche

de conclurre contr'eux ou qu'ils ont eſté

inuiſibles pluſieurs ſiecles, ou que la viſibi

lité n'eſt point marque eſſentielle de l'Egli

ſe : non donc d'eſgale duree à la duree d'i-

celle.

ue ſi de la Duree de l'Egliſe on ne peut

pas inferer qu'elle ſoit touſiours viſible:

moins encor qu'elle ſoit touſiours ample,

ſplen
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ſplendide, floriſſante, de grande eſtendue.

Et certesia n'aduiene que pour ſçauoir où

cſt la vraye Egliſe on nous aſſuiettiſſe à ar

penter toute la terre,ou à la meſurer au cor

deau.Que ſi quelcun l'entreprenoit,iltrou

ueroit plus de Mahumetans que de Chre

ſtiens, & encor plus de Payens. Mais cette

rande eſtendue qu'ils pretendent,où eſtoit

elle ſous l'Ancien Teſtament du temps de

Manaſſé: Et ou ſous le Nouueau du temps

des Apoſtres2D'abondant, nous ſçauons les

aduertiſſements que l'Eſcriture nous don

ne d'entrer par la porte eſtroite, de fuir le

chemin large quimeine à perdition. Eten

cor que l'Egliſe ait fleuri en quelques ſie

cles, ſi eſtimons nous que la§

donnee par Ieſus Chriſt au petit troupeau

n'eſt point touſiours hors de ſaiſon. Sur

tOut »† outre la memoire des troubles

&confuſions paſſees nous nous ſouuenons

de ce que noſtre Sauueur demande ailleurs,

Cuidez vous que quand le Fils de l'homme

viendra il trouue foy en terre?

Ie laiſſe à part,que par cette grandeeſten

due nos aduerſaires§ contr'euxmeſ

mes, veu qu'il conſte qu'elle n'eſt point de

leur coſté : & que ſans parler de ce qui eſt

en Europe il y a hors d'icelle grand nombre

de royaumes qui ont la foy de Ieſus Chriſt,

qui ne recognoiſſent en rien le Pape, & qui
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en grandeur ſurpaſſent de beaucoup l'eſten

due de ſa domination. - < ' .

- Diſons le meſmc de la Succeſſion preten

due. Car s'il n'eſt point ncceſſaire que l'E-

gliſe ſoit toufiours viſible & attachee à vn

certain lieu : à quel propos ſe trauailler d'y

cercher la Succeſſion ? La vraye ſucceſſion

eſt non és chaires, non és perſonnes, mais

en la verité de la doctrine.D'autrepart,vou

drois tu obliger vn homme pour ſon ſalut,

& pour eſtre aſſeuré s'il eſt en la vraye Egli

ſe , de ſçauoir l'hiſtoire de mille ſix cens

ans : & en icelle exactement & la vie & ſur

tout la doctrine de tous ccux qui ont ſuc

ccdé lcs vns aux autres, ou en vnc Egliſe

particuliere, ou en toute l'Egliſe Catholi

que Qui ne void que c'eſt ſe mocquer d'vn

hommc& l'obliger à l'impoſſible : Le tout

afin qu'il s'en remette à ſon Curé , lequel

l'aſſeure que cette ſucceſſion eſt veritable.

Outre cela,mettre en auant la ſucceſſion,

n'eſt-ce point vne fauſſe preſuppoſition,

pour en inferer la verité d'vne Egliſe? En

Ieruſalem ceux qui crucifierent Ieſus Chriſt

auoyent vne ſucceſſion & bien mieux fon

dee, & bien micux ſuiuie que celle de l'E-

ueſque de Rome. A meilleur tiltre pouuo

yent ils parler de la chaire de Moyſe, que le

Pape de celle de ſainct Pierre. Cepcndant

eſtimes-tu qu'ils fuſſent la vraye Egliſe, &

qu'ils
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qu'ils n'ayent point erré en faiſant mourir

le Sauueur du móde?Si cela eſt,Ieſus Chrift

a eu tort & d'accuſer les vns de peché con

tre le Sainct Eſprit, & de demander pardon

pour les autres ; la n'aduiene auſſi que le

moſquee du Turc nous ſoit vne vraye Egli

ſe, combien qu'il nous déduiſe vne ſucceſ

ſion & bien certaine, & de pluſieurs ſiecles.

Bref, nos aduerſaires ſe font tort à eux

meſmes de parler de cette ſucceſſion. Car ſi

on entre en recerche de laleur, on trouuera

qu'ils n'en ont point : qu'en vn meſme

temps ils ont eu pluſieurs Papes : qu'ils ont

eſté pluſieurs annees ſans en auoir.

Et cela ſoit dit contre les fauſſes conſe

* ſuences, que nos aduerſaires inferent de la

duree perpetuelle de l'Egliſe.

Et #nous y auons bien prins garde , ce

nous eſt vn moyen de reſpondre à ce qu'ils

nous obicctent tous les iours.

, Si,diſent-ils,le Corps dure autant que le

Chef, & ſi vous eſtes le vray Corps, vous a

uez donc touſiours duré, iuſques là ils di

ſent bien. Mais ils adiouſtent vne deman

de:Monſtrez nous,diſent-ils,où vous eſtiez

en tels & tels ſiecles?

Nous leur reſpondons;que leur demande

cſt entierement captieuſe. Car s'ils nous a

uoyent verifié que l'Egliſe doit touſiours

éſtreviſible en quelque u ;-ſplen
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dide,leur demande ſeroit ſplendide auſſi,&

auroit quelque apparence. Toutesfois ils la

deuroyent addreſſer non à chaque fidele en

particulier , mais à ceux la ſeulement qui

ont conoiſſance des hiſtoires. Qui plus eſt,

uis que nous auons monſtré que l'Egliſe

eſt de la nature des choſes, non qu'on void,

mais qu'on croid : il s'enſuit qu'il faut de

· mander , non pas, Où eſt l Egliſe ? mais,

Qu'eſt-ce que l'Egliſe ? D'auantage, pour

monſtrer qu'en cela ils procedent auec

nous de mauuaiſe foy:il nous eſt aiſé en cet

te demande de les arreſter tout court par

leurs propres maximes. Et voici comment.

lls diſent que l'Egliſe Catholique dure

souſiours nous le diſons auſſi. D'abondant,

que cette ſeule Eghſe a touſiours eu la vra

ye doctrinc,Nous le voulons auſſi. Si donc

nous leur monſtrons quc nous auons la vra

ye doctrine, il s'enſuit par leur propre ma

xime, que nous ſommes la vraye Egliſc, &

que nous auons toufiours eſté. Donc qu'ils

ont tort de nous demander,où nous eſtions:

uis qu'il ſuffit de ſçauoir que nous eſtions.

Ie laiile à part qu'il n'a point tenu à eux

és ſiecles paſſez, que par diuerſes perſecu

tions, ils n'ayent empeſché la vraye Egliſe

d'cſlire ou d'auoir aucun domicile. Ils vou

loyent eſtre par tout : Ils vouloyent donc

que nous nc fuſſions nullc part. Mais Dieu

3 COIl-
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, à conſerué vn reſidu à lſrael, à la multipli

cation duquel il a pourueu en ces derniers

temps pour deſtruire le fils de perdition.

auquel il a permis la tyrannie contre ſon

Egliſe l'eſpace de pluſieurs ſiecles. Et cela

ſur tout à cauſe de nos pechez, de noſtre in

gratitude,& du meſpris de ſa parole.

P O V R L A VIE A VEN IR.

Et voila ce qui eſt pour la duree de l'E.

gliſe en cette vie, Que fi ce poinct eſt eſta

bli, chacun void aſſez, que pour la vie àve

nir nul ne ſçauroit raconter la duree de

l'Egliſe.Article qui eſt du tout hors de con

trouerſe, & nous l'auons verifié au longci

deſſus, quand il a eſté monſtré qu'vn des

fruicts de l'exaltation du Fils de Dieu, c'eſt

la glorification de ſon Eg

qui ſera eternelle. De laquelle donc on na

ſçauroit raconter la duree.

Et pourtant auſſi le ſtile ordinaire de l'Eſ

criture eſt de promettre à l'Egliſe vne vie,

mais vne vie eternelle. Elle dit que les meſ

chans s'en iront aux peines eternelles: mais

les iuſtess'en iront à la vie eternelle. Elle

dit que nous n'auons point ici de cité per

manente,mais nous recerchons celfe qui eſt

à venir. Et ſainct lean, C'eſt ici, dit-il , la

Promeſſe laquelle il vous a • . aſſa
2,

gliſe.Glorification
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uoir la vie eternelle. Promeſſe ſi ſouuent

reiteree par leſus Chriſt en ſon Euangile.

Dieu, dit-il, a tellement aimé le monde»

qu'il a donné ſon Fils vnique, afin que qui

conque croid en lui ne periſſe point, mais

ait vie eternelle. Et derechef, Celui qui

mange ma chair & qui boit mon ſanga vic

cternelle : & ie le reſſuſciterai au dernier

iour.Et encor ailleurs,Mes brebis oyent ma

voix,& ie les cognoi,& elles me ſuiuent, &

moi ie leur donne vie eternelle : & ne peri

ront iamais : nul auſſi ne les rauira de ma

main.

Et cette vie eſt appelee Eternelle, pour la

diſtinguer d'aucc cette vie† la

quelle a ſes bornes dans la briefueté & in

certitude. Elle a ſes bornes,aſſauoir la mort

gage du peché:elle eſt brefue. Car l'homme

ſort comme vne fleur : il fuit comme l'om

bre qui n'arreſte point : elle cſt incertaine,

car qui eſt-ce qui ſçait ou l'heure de ſon de

part,ou la venue du larron en la nuict?

Mais la vie que nous attendons , quoi

qu'elle ait vn commencement : ſi n'eſt-elle

bornee d'aucune fin. Il n'y a rien ni de plus

aſſeuré, ni de plus durable. Elle ne ſera ia

mais rauie à ceux qui en auront la poſſeſ

ſion. Ils poſſederont comme en heritage,

auſſi eternellement, le royaume qui leur a

eſté appreſté dés la fondation du monde.
Et
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Et c'eſt à nous d'y aſpirer. A cela nous

doit ſeruir de bien viue exhortation tout

noſtre diſcours.Veux tu donc durer là haut

cternellement auec Chriſt? Dure dés main

tenant, & demeure conſtant ici bas auec lui

en ſon Egliſe. Aduertiſſement qui conuient

auiourd'hui à pluſieurs ſortes de perſonnes.

Combien y en a-il que la crainte retient

auiourd'hui & qui ont honte de ſuiure Ie

ſus Chriſt, & de faire profeſſion ouuerte de

ſa verité ? I'accorde que c'eſt par infirmité,

qu'ils ſont encor retenus dans le monde.

Mais ſi doiuent-ils cependant prendre gar

de qu'ils combatent inſenſiblement cette

duree de l'Egliſe de Dieu en terre. Car ſi

chacun faiſoit comme eux, que deuiendroit

' l'Egliſe du Fils de Dieu Et nos aduerſaires

n'auroyent-ils point beaucoup plus de ſu

iet de nous demander où eſt noſtre Egliſe?

Ains ils n'auroyent perſonne à qui le de

mander.

Que ſi on regarde de prés qui ſont ces

gens-là, qui ſe retirent à l'eſcart, ou qui ſe

cachent dans la multitude, on trouuera que

pluſieurs d'entr'eux ont en leur race des fi

deles quiont ſouffert le martyre pour main

tenir la verité. Et auiourd'hui leurs enfans,

auiourd'hui leur poſterité,n'a point l'aſſeu

rance de iouir auec nous de la liberté que

Dieu nous donne à ouir ſapº#
>
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| Telles gens ſe trompent, ſi abandonnans

ici Ieſus Chriſt ils croyent durer là haut a

uec lui eternellement. Et comme ils ne ceſ

ſent point de croupir dans l'idolatrie con

tre leur conſcience, & pour des conſidera

tions mondaines : Auſſi ne nous deuons

nous iamais laſſer de leur reprcſenter & la

promeſſe & la menace de† Chriſt con

tenues au dixieme de ſainct Matthieu.Tout

homme qui me confeſſera deuant les hom

mes, ie le confeſſerai auſſi deuant mon Pere

ui eſt és cieux.Voila ſa promeſſe.Et la mc

nace ſuit.Mais,dit-il,quiconque me reniera

deuant les hommes , ie le renierai deuantmon Pere qui eſt és cieux. • .

· Cet aduertiſſement enveut auſſi à la diſ

ſolution,à l'impieté, à l'atheiſme,qui ne re

gnent que par trop meſme au milieu de l'E-

gliſe : car eſt-ce durer ici bas auec Ieſus

hriſt,que de meſpriſer ſa parole que de te

† de ſes Sacremens ? que de vilipender

a diſcipline de ſon Egliſe? que de deſchirer

ſon corps ? que de combatre la verité de ſa

doctrine par l'impureté de ta vie ? Nous en

auons parmi nous qui trouuent toutes les

religions indifferentes , qui voudroyent

† ne ſceuſt point de quelle religion ils

ont , & n'en faudroit point beaucoup de

tels pour abolir la Religion:Donc auſſil'E-

gliſe dc Dicu en tcrre. Et certes il ſeroit
- , • • • ° • " ! | voi
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voirement à deſirer , qu'on ne ſçeuſt point

de quelle religion ils§ : mais ils ne ſe

deſcouurent cux meſmes que par trop;don

nans eux meſmes leurs moyens,leur trauail,

& (qui pis eſt)leurs enfans, leur poſterité à

l'idolatrie.

Miſerables! L'Egliſe ne finira point ſeu

lement apres vous, entant que de tout vo

ſtre pouuoir vous deſtournez les voſtres de

la ſaincte alliance de l'Eternel. Mais dés

maintenant eſt finie en vous l'Egliſe de

Dieu:puis que vous vous rendezinſtrumens

& de l'idolatrie & de l'atheiſme.

Et n'eſt-ce point vne honte de voir le

meſpris de la parole de Dieu, tel qu'ily en

a plufieurs qui croyent que Dieu leur doiue

de retour , s'ils ſetrouuent ici trois ou qua

tre fois l'annee , lors qu'on adminiſtre la

Saincte Cene ? Si nous faiſions noſtre de

uoir, nous ne leur communiquerions point

les ſeaux de la parole qui ne leur conuient

pas , puis qu'ils la meſpriſent ſi euidem

ment. Et ſi tout le monde ſe donnoit meſme

licence qu'eux que deuiendroit le miniſte

re ? vous n'auriez beſoin ni de temple ni de

paſteurs. Et non ſans raiſon on nous de

manderoit, où eſt noſtre Egliſe? -

Ily en a qui paſſent encor plus outre quº

ſe trouuent ici bien ſouuent. Et il ſero"à

deſirer qu'ils ne s'y trou # point ou

4
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tout, s'ils veulent à iamais dilayer leur a*

mendement. I'enten parler à pluſieurs re

· fractaires, qui ſc mocquent de l'ordre que

Dieu a eſtabli en ſon Egliſe,pour la condui

te d'icelle. Sous ombre que nous viuons en

vn ſiecle où le mal eſt toleré, & où la puiſ

ſance ſeculiere s'occupe à autre choſe qu'à

conſiderer l'equité de nos reprehenſions,&

linſolence de ceux quis'empirent par icel

les.L'Apoſtre ſainct Paul que diroit-ilà ces

gens ici Au ſixieme de la premiere auxCo

rinthiens il vouloit que ſans importuner le

Magiſtrat , lesfideles trouuaſſent entr'eux

des perſonnes pour terminer meſme leurs

affaires ciuiles : Et nous auons auiourd'hui

des gens qui auec ſcandale s'efforcent de

employer# magiſtrat de differente religió

à la noſtre,pour nous lier les mains en l'e-

xercice de nos charges, & en la deciſion des

differens purement Eccleſiaſtiques.

# telles gens penſent à eux : car tant

s'en faut que par eux ſoit maintenue la du

ree de l'Egliſe : qu'au contraire, puis qu'ils

font gloire de n'eſcouter point l'Egliſe, ils

prenent le chemin d'eſtre tenus comme Pa

yens & peagers. Or n'eſt point l'Egliſe de

Dieu compoſee de telle ſorte de gens.

Bref cet aduertiſſement cſt auſſi pour la

conſolation de tous vrais fideles:& ſur tout

én leurs afflictions : car qui doute que fou
- - J ' uent
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pent en nos maux nous ne ſoyons trauaillez

d'impatience,mais qui doute auſſi,que IlOUlS

n'en ſoyons releuez,ſi outre l'heureuſe iſſue

ui nous eſt promiſe nous iettons les yeux

† noſtre§ qui durera eternelle

ment? -

Tenons nous donc fermes à Ieſus Chriſt

ici bas:& là haut nous lui ſerons inſepara

blement conioints:Nous auôs ici des maux

engrand nombre , mais ſi ne font-ils que

paſſer, au prix dupoids eternel de la gloire

excellemment excellente qui nous eſt pre

paree.Auſſi ne ſçauons nous pas bien qu'on

n'entre point en l'Egliſe Triomphante, que

par la porte de la Militante?Ancienement à

Rome les Payens auoyent trouué bon qu'ó

n'entraſt point autemple d'honneur que par

celui de la Vertu. Le fidele peut rapporter

cela à ſon vſage : icibas # le temps& le

temple de la Vertu. On ne paruient point à

icelle que par beaucoup de trauail : le che

min à icelle eſt eſpineux &difficile.Ici Dieu

veut que nous ſoyons continuellement c
xercés par actions bien penibles, par ſouf

frances bien poignantes. La croix du Fils

de Dieu eſt à noſtre chair vn fardeau bien

peſant. Il y a de la peine à s'y aſſuiettirº

& au iugement du monde la poſſeſſion

de l'Euangile eſt la plus miſerable de

toutes.
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Mais courage, ô fidele : Il faut combatre

le bon combat, garder la foy, paracheuer

la courſe. Là haut eſt le temple d'honneur

& de gloire. Tien toi donc ferme à leſus

Chriſt : muni toi de ſa parole:ſois fortifié

par ſes Sacremens:range toi à l'ordre de ſon

Egliſe.

Suiuant ce chemin ouuerte te ſera l'en

tree : aſſeuree te ſera pour iamais la demeu

re au royaume eternel de celui duquel on

ne peut raconter la duree,& auquel pour ce

ſuiet,comme au Pere & au ſainct Eſprit,

appartient honneur & gloire dés

maintenant& à touſiours.

- - Amen- -
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